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mouds contres, qui figurent en nombre 
« î t ton itinéraire, la foui* se précipite au 
JTffifr des coureurs ; dons les plus petits 
xnSUgts, m * I* fimstr d* constater le 
mimt A n . 

Pi**. tu dtllérents endroits, et fut un 
véritabla tngoutment. Ht cettt foule énù-
nomment sportive, sut faire preuve d'une 
discipline qui mérite d'être citée en extm-
plt. Pourquoi, dons ces conditions, ne fe-
rnms-nous pas l'éloge de ces grappes 
bumatues. usant de toutes les tactiques, 
pour mieux voir, pour mieux apprécier Us 
courageux routiers, en pleine action, lut
tant sous un soleil de plomb, pour obtenir 
«M succès qui laisse une trace dans une 
carrière sportive t.- Oui ! le public lut 
discipliné et chaleureux, coopérant ainsi 
spontanément à la brillante rénssitt de 
cettt grande journée. 

SUCCES SPORTIF 
le succès sportif ne le céda en rien au 

snecit populaire. Les coureurs se livrèrent 
un» lutte ach/irnée. ve mari bandant à au 
cun moment leurs elfor!\ et taisant preuve 
dun moral très élevé qui 1: échappa m au 
public ni à l'imposante caravane des stti-
•MM. 

La victoire a souri à France, ilu V.C.1 
et nous n'hésiterons pas à dire qu'elle 

t • 
le départ définitif. Bien disciplinés, le» 
eourrars vont se placer par numéro d'ins
cription et, à 11 heure» précise», M. Emile 
Doieeroix leur donne le départ définitif, 
devant un nombreux public. 

Toua démarrent. Tellure accélérée et, 
«an» booaculade, la longue caravane dis-
parait vera Bondue», en empruntant 'e 
chemin de» Baronnes, tandia que la f a n 
fare cxoiiste jnne la « Marseillaise ». 

Suivi» des voiturea officielle», le» cou-
reura viennent d'entamer le XII* Tour
coing-llunkerque-Malo et retour, 

I»- peloton, qui ne .tarde d'nilîeur» pas 
à s'étirer, produit le pltia heureux effet et 
tranche agréablement au milieu des vas
te» champ» de céréale» n demi-mûres. 

Joli »pectji le nue celui-là. I,e» routier». 
nié d e illn 

les plu» diverse-, »'en donnent a creur 
j«>> et. rend'» i|ii'' non» longe,.ns 1* gra 
\ ier de Kondues. 11:1 d'entre eux so.-t nr 
lêté. Aii-linie d'une iTevsi-on. lu premier 
do cotte journée tpii s'annotiic tiède »v«i 
«ou soleil il.tir et brillant : r est l.em.i". 
eV» Halles sVvaHrve* Lilloises, dont le 
boxai rlefH de rendre... 1 fini". 

b'niHr: âges 
lo- nmr.ru* 
s.- ic.eiire 
B o u d i n s . I 

b i l l e 

II 
belle 

1 d'i '•""• 

f o c n i l . l e 
m d e s | „ >!•< 

favorisa l'un des concurrents les plus mr-ident pn» leur 
,f. 

ritants. l-rance fournit une course mtelh 
gentt. en et sens qu il sut mesurer sou 

•effort. On ut le vil guère beaucoup dan. 
la première moitié de l'épreuve, celle qu 
devait amener les coureurs à Main , mais 
par la suite, il devait être lune des vedet
tes, sinon le plus brillant parmi tins les 
participants. 

Sa fin de course fut remarquable. Quana 
il tut l'impression que le moment if ml 
vtttu de déclencher t'olleitsae suprême 1 
partit, laissant littéralement sur place u 
courageux adversaires Son ascension di 
mont d Halluin étonna tes puis arertn , 
son dernier tour de piste au terrain </•• 
If S. Tourquenuoise proma que ce cou
reur était dans une condition phvsiqiu 
remarquable, l'our connaître trie telle 
forme, France a du s astreindre à un en 
traincnient sévère qui ne tut pas sans ré
clamer des sacnliccs. Il a recueilli hier un, 
juste récompense. Félicitons-le sans ré
serve et applaudissons de tout coeur à sou 
triomphe. 

Caitewu obtint une jolie pla,e de second 
Lui aussi lut l'bomine de la lin. ainsi d'ail 
leurs que Vandendnessehe cl Vander-
donckt. Quant à Christlaen t. il demeurera 
l'un des animateurs de ce Ml' 7 ourconig 
Dunkerque. Il eut It grand honneur d at
tendre It premier, à l'aller comme an 
rttcmr, le sommet de la côte de Cassel (., 
sont là des performances qui classent un 
routier. 

Il i> tut aussi des malchanceux : Sanc-
torum, Degrieck, Messeman et Kraieski 
pour ne citer que ceux-là. Qu'ils vivent 
dans l'espoir d'être plus heureux une au 
tre lois. 

D'autres, tell Hou-J et f'yiukett. pre- j 
sument trop de leurs Ion es. La leçon do:l, 
leur servir, car s ils persistaient dans cettt \ 
iictique, ils connaîtraient d autres éé~\ 
boires. 

LA COLPfc JEAN R L B O l \ | 
Le Vélo-Club I oitrqucnnois a gagné de 

bautt lutte la Coupe fean liehoux. trwm 
pbant du Cyclo-Club Saint-Maurice, pai 
une marge très nette de 15 points. Ce suc
cès est tout à l'honneur du vieux club 
véritable pépinière de champions 

Rendons également hommage aux deux 

•ml ne 
agrnieui: 

A TRAVERS LA CANFAGNZ 
VE1D0YANTE 

'éparl prianaeitenr... L'heure t.,\ir 
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Aujourd'hui, à Roubaix 
, GRANDE BRADERIE DU CENTRE 
a k « n K « K « n K V » W M a e V 
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n s les rentier» 
Mis llvo'W bientôt 

ire ne sera 1 li
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l'appel. 

chaîne 
I agair 

\ »ne]o»*er. Measeman. Chrieliaen». Pync-
kett, I.ievens. Krajeski et Mallefo.v. D'au
tre» routiers échappent à notre atten
tion, mal» ils Mint relativement peu nom
breux. 

l u e minute aprè». se présente un se
cond peloton emmené par Ranctoruni et 
nui comprend une vinxtaine de coureurs, 
dont Kéniy l icercix. Vanderdnnek et Van-
d c m i r l e s » , : ie. V a n h c e a r r i v e M « e e o n i l c s 
\ d t i s t a n t . 

Nous ipiittons slors le . contrôle de 
Mnlo- piiirr reprendre contact avec le-
hoiuni s de tè;e. Nous remontons sllccis 
»ivement l»Hvoi'ie et Vercltatue pré» du 
terrain de football de Î T . - U . Ounkepiue-
Mnlo. l»iivoi:ie peine visiblement. 

l>f» pécheur» dénient an son d'une 
imiNi'jce en,-rnÎM:;nfe nlor» que nous tru-
versufia I lunkerniie. n.a:s lrta coureurs se 
soiie'ent fort peu, de cet imprévu amu
sant. 

Non» voici à hsnlccr d tin groupe d'une 
vinxtaine «e rout.i.r» qui se trouvent a 
i.ne minute environ -du peloton de tête, 
emmené par Krujeslii. 

Aucun cltanKemenl ducs la traversée 
de lièrgvea ipii s'effectue sans incidcni. 

TOUJOURS CASSEL 
Sept cjttretirs ion. aborder ensemble 

It ortie de Cas-ci : Houzé. O e i a i h U M . 
I.icveos. Krajeski, Vamlusier, Measeman 
et l'vtieketti qui p; end résolument In 
tête. Krj jewl pr.ml seul le bas-ertté de 
droite et pan n une allutc souple. M:il-
lieurcusemcut. une femme qsi ne l'av»i' 
l'As 111. s'enîranc subitenieii; de ce cfit.V 
K.njesl.i In renverse et tombe lourde 
111-10:. Tous deux se relèvent fan» mal. 
mai» cetie chute à mi-oôie va hanJ'.cîper 
le mnlchanceiix Krajcsl.i. ("c»t encon 
( l ir ist lcens qui atteint le premier —tout 
comme à l'aller — le sommet du mont, 
sons les applaudissements de miliie;-. dt 

• n i r - ê r o i t s qui d é l s i r i î c l i t d e 
t.'cel-ite. concurrents iriin-iuenl 1, 
puisque le peloton 11 perdu oui'' 

iié- f e s t que. h la sortie de l,in 
l a o n e e l s .1 en d e s d é m ê l é s H , c e -

î s est vu coiiiraint tl • tenir cop. 
au pawvre l.eman qui. ainsi qm 

nous lavons vu. a eu Te... mnlheur d'où 
vrir la série des rreraiewiia. 

Uétcv Veri-hatse et Camille Ijiperre 
n'ont pu» non plus éié épargné* par le 
silex et l'un et l'aifre lempl.ieent en h.lle 
un Isirau dcfail.nn;. 

LA TRAVERSEE DARMENT1ÈRE5 
De liwjpafi cheminée» pointent A I I10 

rizon. C"e.-t Armenticre-, dont la Iraver 
sée était prévue puni' I l heures ôô. Il est 
11 b. 411 quand le» coureurs débouchent 
par la route d'IIoupMnes. soit avec une 
• n a r i de dn—e minute» sur l'horaire 
Votli qui promit... 

I.'allure est pissrtaM nio ns vive qu nu 
début, ce qui a ic i mi» aux accidentés de 
rejoindre. C'est donc un peloton eonipa t 

i puisqu'il comprend les S."i partants, qui 
1 défie dan» Avmentières. dont In popnln 
! lion acclame In rararane. 
! Le tempe a'asaoenbrii braaqnrmrm ei 
| le ciel esr m lin'eii.uit eliavgé de lourds 
! nn.'ices noirs. I n forl 

les coureurs. Les crevaisons se tr.Mti 
plient et. tour à tour, l'eiiel. Vancloste 

| et Tnmoni doivent deseendre de înachir. 
1 pour lépaicr 

( e s t ri ieu.e du icpa* et. le plus Irai: 
i.tiillement du monde, l is coureurs avn 
lent forée iraf» et Jambon. Non- raajlM 

1 maintenant à 211 kilomètres à l'h-ure et. i j ridaat d'Armentières. Catteuw pe 

Messeman et Houzé. victime» d'une 
''.é.'aiilancc. ont p relu beaucoup de ter
rain, l'vnckett. qui a crevé, voit partir 
-e» ca ans rade a. la mort dans l'âme. Ajoti-
iniis à cela l'accident de Krajetki, que 
1 uns avons rilnté. et l'on comprendra dès 
lora qu'il n'y ait plus que trois routiers 
en tête après Cajaiarl. 

Ces trois hommes, eu 1 occurrence 
Ciirist'aeii». Llevms et Vancloster. don-
rent à fond. Ils sont superbes d'allure at 
aussi de. . . fraîcheur. 

'Quelques centaines de mettes en ar
rière. Yunderdonekt. Vandcndriessche et 
t altemv. oui sont bien revenu-, produi
sant un efiort splendide. entrninsnt avei 
eux qu iqiies rei .rdataire-. !'• 11 avant 

Irlsnii gêne | Metereu. les trois fuyard» sont rejoints 
se mclti jet doivent accepter la cadence de Van. 

dendriessche. très brillant. Baillent voit 
Vanderdonckl prend, e le commandement, 
-uii i par six autres coureurs. 

AU CONTROLE D'ARMENTIÈRES 
Nous approchons du but. Au rontrMe 

t aist.su. du V.C.T.: ,~2e Charles Penet. dut 
t .C. l ' . : :::te <;érard Desplinques. i: 
\ .i:i\: :!4e Aiphonse Annoot. C.C C, 
1-omme: a.V Marcel Ij|vi«ae. du V.r .T. 

M* Henri l 'arum. K.C. Armenlières; 
HT- Maurice Vimieleeire. eau V.C.T.: »S' 
• Jérarl Vramntont. da V.C.T.; 3!»* Miche 
Ihijnrlin. du TiC.T.; 40* .Iran Drumont. 
ilu V.C.T.: 41' .Vtichel I>eRrieck.-1,i V.C.T.; 
4- André Oewjlde, H.S.L.: 43' B ' M 
Tonan. Boiroajt: ald' Vinernl Verchaîre. 
du Y.C.f. 1-^ 

Pr'x «pic i n x aux 3 " c a l é f o ' i e s x aux 3 " 
f . V i v . r : 

V.C.T 

Pr x xpéc aux aux 4 " catégories 
1er. J è e e p a V»n»*T»res . <ta V . C . T . ; -t. 

rtéeiré s« eaihier. 4n V.C.T. : De. Kaiila !>»:• 
I - . U I . C . C . s M . : 4». ,»:m.n. ) Coleot . V . f , 
F r » - : ,-f. t.nn < Tiirb» Vter. r . C . M t r c n : re, 
M. . - in . T . m o n . P. kUaquat te : Te. Onir l e s 
P e e e t , itn V .C .T . : ?e. À l s h e n , e An»<Mt. C.C.C. 

LES PRIMES 

A C.l lMl. — Pr • :**>«: 50 (r. i l'allt 
S0 (r r u e 
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i - 1). s V e t r . V e r . 
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y> fr. • 
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Ml 
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• 
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ette caileni'C. l'enet n'épi aueiltle dil-
groupemtnts lillois, qui prennent les tieulté a recoller. 
deuxième et troisième places au classe. 
ment général. Ils ont apporté tous leurs 
atouts dans cette lutte et si la victoire ne 
leur a pas souri, ils peuvent avoir foi en 
lavtntr. car eux aussi possèdent un ioi, 
lot de coureurs de classe 

LES M CRI T A N T S 
• Qll&Wcr. ïn* caUtst-cî&iflt ne si ji«w 

cbtist facile. Les mttiti It savent bien 
Lt Ytkhtlèub Tourqutnnois n'en est fias 

à ton coup d essai. Il passe pour être le 
club cyclistt français lt mieux conduit et 
Us tours dt force que ses dirigeants réa
lisent chaque année pour l'organisation de 
Tourcotng-Dunkerqne ne sont pas étran
gers à cette flatteuse appréciation. 

Hier encore, MM. Adrien Moennan. 
Roger Coppin, Emile Decroix, David De-
ruytej et d'autres, qui nous pardonneront 
dt nt pas Us nommer, se sont surpassés. 

• Lt succès U plus complet est venu cou-
remuer leurs efforts. Ils en sont les pre
miers heureux et leur toie tris légitime 
dépasse U cadrt des félicitations. 

Nous nous garderons bien de ne pas 
mller dans et concert d'éloges, M. Arthur 
Van Waterloo, noirt dévoué collaborateur 
et secrétaire de notre Commission spor
tive. 

On tait que Tou'rcouig-Dunkerque et 
rttcmr est organisé avec le concours et la 
participation du JOURNAL »t ROUBAIX, qui 

est, chaque fois, plus heureux dt partager 
Ut tâche des pionniers de cette belle 
éprouve. Dt ce fait, M. Van Waterloo 
prend une part actnt à l'organisation, et 
c'est pour cette raison que nous fui adres
sons nos plus vives félicitations. 

Le JOUKNAL DE ROUBAIX est fier d'avoir 
pu contribuer, hier comme par la passé, 
au triomphal succès dt la cnurst annuelle, 
luttes qui constitue pour lui le plus pré
cieux encouragement. 

Ct Xlf Tourcoing-Dunkcrque appar
tient désormais au souvenir. Songeons dès 
maintenant à celui de l'an prochain. 

LE IOURSAL DE ROUBAIX. 

L E S PRÉLIMINAIRES 

A a aièf» A i Vtflo Club T o w q a a o n o i i 
D è s la matin, la plu» grande anima t i n 

régna m a d'Anrere, ou a'inatalle la con
trôla àm départ, dont lea différente! opé-
ratiaaa aarattt menées avec autant d'acti
vité ave da compétence par une équipa 
de daaaaéa, 1TJ.V.F. étant repréaentée par 
•on éflégné da aervice, M. Armand Re
nard. 

Lea premiera coureurs se précenteut à 
partir de 8 heure* 80 et tout marche pour 
la mieux, les organisateurs ayant préparé 
a n c soin ces opérations préliminaires. 
MM. Adrien Moennan, commissaire géné
ral et Dahorter, secrétaire de la Commis
sion 4aa eaarses 4a l'U.'V.F., expriment 
leur asktiafaetlon aux contrôleurs, devant 
qui «nt déSOé 85 coureurs. 

L M rairorea officielles, au fur at à me 
surs qu'elles M présentent, sont rapide-
asaat «Mcaries des fanions du Vélo-Club 
XeqwajaaWBOia et du ajournai de Rou-
kaiits et , très admirée, la Fanfare cycliste 
Âa Tsupsoing arrive et donne un concert. 

at 1* départ du cortège 
caasiaaaettea du 

«Sa BaaibaiT s arriva at notre 
à une distribu

t ion 'da notre édlUoa gratuité, qui se 
trouva bientôt daaa toutes lea mains. 

U RASSEMBLEMENT 
Ea raajte v t n Maaran-las-Franci 
A l'appel du clairon, 1rs coureurs te 

rasaaaaaient e a face du aiéga da V.C.T.. 
« • k l O. Verhelle procéda h aa premier 
appei. 

A M heures 40, M. Adrien Moermar 
donna la départ à l'Imposant eortégr 

Le* l a l w i i s da MM. Moerman at Cop
pin pasiament i* téta, suivies de la Fau-
far* qratiate, derrière laquelle les coureurs 
désVUbt daa» aa ordre parfait, les nnm-
breussa auto», officielles on non. fermant 
la marche. 

K N T A R T EST DONNÉ 
A m COUREURS 

Le défilé se termine à la limite du t 

« J s 

UNE OFFENSIVE BRUSQUÉE 
Si jusqu'ici 1rs routiers ont réalise 

une bonne movcniie, tien de h'en sérieux 
ne s'est profltiit. Muis... 

. . . Voiei Hotisé qui dén i sne brusi|lie-
meut, tantlis que Créteur crève k lu sor
tie de N'ieppe. Cette fugue du Lillois n'e.-t 
tuur d'apord pirs lirbie au sérieux, «uni» 
lfimzi<"a'iiiie'»T,ifieé de èinq cents métros, 
<-o qui nia pas ln ir de plaire à Krajeski. 
Oe dernrrr aeeoue le peloton et bientôt 
«n prouve d'une dizaine d'unités se déta
che du reste de lu.. . troupe et chasse ra-
lieitsenietit pour rattraper le fugitif. Il y 
a là l.emans, Vrummout. Krajeski, déjà 
rite, I>avoine, Uelattre. Mestdag et Mal-
lof oy. I>erriére. un autre groupe de qua
tre hommes, comprenant Leenners, De-
bruyeker, Uegriei k et Sauitorum, met 
aussi les bouchées double». La bitte est 
sp!enil:ii» |Hinl;int une vinxtaine de kilo
mètres. Railleul e s . traversée en trombe 
par le volontaire Houzé, très acclamé, et 

les . . . chasseurs qui ce prennent pas 
i d'admirer la cité reconstruite, 

oiii Meteron. ave., son clocher tout 
f, qui fait l'orgueil des habitants de ce 
t village des Flandres. Les positions 
;ent les mêmes, mulgrc l i ipreté de la 

p a r l e 
le t e n 

lut 
I la brrnt intensément 

vue de tant de couincc. Devant, Houzé 
fonce toujours, tel un bolide ct Julien 
r i l i a a a . qui fait partie de l'équipe des 
constructeurs, 1 encourage au passage. 

Sur la longue route de Meteren à Flé-
tre. les positions se dessinent bien. Houzé 
a'environ, quatre cents mètres d'avance 
sur Vrammout qui entraîne un groupe de 
sept coureurs, et six cents mètres sur 
Sunctoraui, qui a l'honneur de comman
der un second peloton. 

L'ABANDON DE BECKAERT 
— Mais ofi est Beckaert, l'un des favo

ri» 1 noii» demande, au passage. M. 
Adrien Moerman, président d'honneur du 
V.C.T. 

Le malheureux a été contraint d'abar. 
donner i la sortie de Baillenl, sa roue 
arrière ayant cédé. Pauvre garçon ! Lui, 
qui était parti plein d'espoirs... 

La lutte continue d'être passionnante. 
Les coureurs se placent en éventail pour 
mieux lutter contre le v e n t Houié est 
fatigué. Il ne tourne plus rond et, bien
tôt, il est rejoint. 

Nous sommes à 0 kilomètres de Casse, 
et un peloton de neuf hommes mènent 
la danse. Vanhuysse, Christisen», Banc-
torum, Daroine, Krajeski, Degrieck. Cns-
telain, Mallefoy et naturellement Houzé-
sont da ceux-là. 

Le mont Cassel apparaît dans l'axe de 
la gramrroute, après Sylvestre-Cappelle 
Lea neuf fuyards serrent l e s dents. Der
rière, la chasse est terrible. 

A L'ASSAUT DE CASSEL 
Voici les premiers lacets du mont. Dc-

grieck est décida h fsnsaer compagnie à 
ses camarades, mais une stnplde crevai
son l'oblige à mettre pied à terre. 11 ré
part en hâte ; les yeux remplis de larmes. 
L'ascension est magnifique & contempler. 
Christiaens est le meilleur grimpeur, et 
c'est lui qui, le premier, atteint le som
met, suivi h 75 mètres environ dt Ssncto-
rum et, h 100 mètres, de Vanhuysse 

Les bommes descendent à uns rapidité 
effarante. La lutte semble devoir attein
dra là «on maximum. Le public est en
thousiaste et . . . lea suiveurs aussi. Chris 
tiaens ne tarde pas t être rejoint par 
Snnetorutn et par Vanhuysse. Les trois 
coureurs roulent da conserve durant de 
longs kilomètres, mais Vancloster, Pync-
kett, Dermaux, Lievens, Krajeski, Houze, 
Mallefoy et Caatelain gagnent du te t -
rain at, bientôt, nous nous retrouvons 
avec un peloton de tête de onze unités 

Nous atteignons Bergues daaa ces con
ditions. Hanctorum crève à quelques ki 
bmetrea au-delà de 1* ville historique et 
la* dix hommes entament un chassé 
croisé d* toute beauté. Il en sera BBBSP 
jusqu'à la place Turenne, à Malo-les-
P.alna, o3 les premiers routiers signent ^ 
13 heures 4T>. soit trente minutes e-.i 
avance sur l'Iioralre. 

LES POSITIONS A MI-COURSE 
Hour.é est le prem er à apposer «a si

gnature. Nous notons rapidement dans le 
brouhaha que ne miru|ii-ne jamais 4" !" 

fieolre de Tourcoing, ou doit être donné \nquer le» contrôle» il" ravitaille 

île Biziaui, Chriatiaeus. Frnu-
ee. Vaudendriesselir, Lievens et Vander-
donckt. Les coureurs ne prennent même 
pas le temps de se rsvitailler. Quelques-
uns attrapent de» bidons au. . . vol. Tous 
se livrent un* lutte sans merci. Saneto-
nini. victime de crevaisons, est loin der-
rii re. ainsi d'ailleurs que Houzé. qui re
vient fort. Measeman, plusieurs fe !s léché 
par accident matériel, rejoint courageu
sement. 

A Deftlémont, quinse coureur» aont en-
seirthl», mat* un dèmaawage d -aéiruae le 
peloton et France, Vanderdonck et Va.«-
Uindnessciie prennent la tête avant Co
rn.nés. 

A KouaOecque. Va«Kiendr>*»che a été 
mené a t las feux « leaders »co«Tti«Tuerjt leur 
enort. France est aeul h mener et Van-
dertsnnckt le suit nomme son ombre; iii 
passent dans ces conditions k Halluin. 
mat* dans le bas de la cOt*. a heu resta
i s de futaie. 

France démarre sec et laissant nette-
l ient sur place son adversaire, s'en r* 
.-cul «t à toute allure vers le but final. Il 
gagnera la course avec 400 m. d'avance, 
n a i s Vatrdevdonckt se verra rejoindre, au 
tcurnant de la rue de Gand, par Catteuw, 
dont le retour fut superbe et qui réjke 
«-on camarade de c'.ui), sur le poteau, pour 
la seconde plaoe. 

btgnalons em passant, que rr.alsré l'énor
me, affltience au Paat M JfswHi* et rue 
de tisnd, à proiimité de l'arrivé», tout s» 
passa sans incident, le service d'ordre 
étant parfaitement réglé par ra g*ndar-
metne, sous ie« ordres d* 1 adjudam Bé-
ghm et par ki |tolice municipale, dirigée 
par le sous-inspecteur Vereamst. 

AU STADE ALBERT-FROMENTIN 
Après avoir laiasé le* coureurs à Hal-

» in. noue non» rendtons à rontje allure av 
terrain de 11.'. S. T., où nous pénétrons à 
4 h. 40. 

>in descendant île voitu-r-e, nous non» 
taisons un plaisur de renseigner le public 
sur la position des coureurs, qui sont ira. 
patsemment attendus. 

Le* épreuve* d'athléitisme viennent de 
se rerramer et d'intéreraver vivement le 
l'ublnc. mats on s'aperçoit qiw le* sportifs 
ont hâte d'appaaudar nos vaillants routier*. 

Quelque* in m u e s plus tard, le clairon 
annonce 1 arrivée immanente ilu premier 
et t é h. 4."> exactemejK. France Jérûme 
tranchit la ligne d'arrivée. 

Tandis que le vainqueur a effectué un 
tour de piste, Cattetiw se présente avec 
\ snferdrenck, et bat ce dernier au sprint 
ilnal, par une roue 

Le vainqueur reçoit une belle ovation 
i i«and, une gerbe de fleura à la main, il 
fait un tour d'honneur sux accent* de la 
«Brabançonne», car France. . . e*t Belge 
a orig-rne. 

Les arrivées se succèdent rapidement et 
ki luth» est ardente pour les primes du 
tour d* pista. L« public suit attentivement 
les dernier» effort» des coureurs et les 
applaudissements crépitent à leur passade 
devant les tribunes. 

1 ne heure s pré* l'arrivée du premier, 
ie contrôle e*t levé, alors que 44 coureurs 
ont émergé la feuille de oont.rôre. La 
course de cette année fut, de l'avis des 
connaisseurs, tuée de* plue belles depejis I* 
fondation d* l'épreuve. 

LE CLASSEMENT GENERAL 
1" F R A N C E Jérôme, du Vélo-Club Tour-

quennois, en 5 h. 45 m. 45 s.: 
2- CATTEUW Michel, du Cyr io -C** St-

Msurice. en 5 h. 48 m. 86 s.; 
.1' VANDERDONCKT André, du Cycio-

Ulub Bt-M*urice, à une demi-roue ; 
4* Vaaaandrlaaaeha Alhart, Haliea Spor

tives Lilloise*, à un* lonayoaur; 
5' Vsrhslls Antolns, du Vélo-Ohib Tour-

quaaaols; 
6' Ohriatiaens Georges, du V.C.T.; 
7" Liévens Aimé, du V.C.T.; 
8» Deelercq Noël, du V.O.T.; 
0" Deoroix Rémy, du V.C.T.; 

10" Rémy Verscbstre, d'Hénis-Liétsrd; 
11* Jules Pynckett, du V.C .T; 12» Geor
ges banctorum, du V.C .T; |«* Edouard 
Duponche'.le, H.8.L.; 14" Roger Me>»*tn«n. 
du V.C.T.; 15* Auguste Bis isux, H.B.L.: 
10- André Vsndoeter , du V.C.T.; 17» Tve> 
Nnttona. du V.C.T.; 18" Joaepb Vons*-
veren. du V.C.T. ; „ 

]'.>e Désiré Balemblar, du V.C.T.; 30* 
Alerta cri Boswi.vt, H.S.L.; 21« Loui* Ho.i-
/-•', I I . S U ; '."> Kaymoud Dehrujcker. 
l .< .!s..M.; S8« Julien l/emaag. H .SX. ; 24e 
r.mil» Uelcourt. C.C.t*.M.: 25e Maurice 
.tlestdai. du V.C.T.: 2<ie Armand Coulm. 
V.t:. Fives; 27e Achilke Le*M»rs, du 
t .C.T. ; 2Se KeirdinaneJ Knocseft , H.S.I..; 
J!<e Itaniel l'ehacker, V.C. Msreq: i*Kle 

Marin» Timonie P. Msroneite: ^1» Pierre 

LES MONTRES OFFERTES 
PAR LE « JOURNAL DE ROUBAIX » 

Trot» montra' «ax esnieora 4« f «stégerla : 
|Sr , N ' é l Dr- lerr' ! : Je. K. rtDpoarhell» : t e . 

Tret» montres sax 
le-. I>. Sslemï i'r : 
C. l l l ' ! . 

U c e montre efferta s u s débutants : 1er. S. 

LA COUPE JEAN REB0UX 
au chib ayant if meilleur cltutement 

sur trois coureurs 
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Ajoutons pour terminer, qu'une heure 

après l'arrivée de France, le contrtl* fut 
levé, alors que 44 coureurs avalent émargé 
U feuille de contrôle. 

La moyenne du vainqueur «at de 33 km. 
130, ce qui constitue le record de l'épreuve 
Bartitqliàremeni. difficile par iu,iie_do..l* 
suppression de la roue libre. 

U FÊTE FÉDÉRALE 
DES AMICALES LAÏQUES 

AWIJsLEMS 
(SUITE DE LA PREMIÈRE RACE) 

Hong un soleil radieux, dans la 
p e t i t e c o m m u n * de W l l l e m s , toute 
étfuyée par les éc la t s des fanfares , par 
les drapeaux tricolores ct les décora
t ions qui ornaient les routes e t les fa-
Cades e t par les a l lées e t v e n u e s de 
nombreux v is i teurs , s 'est ouverte M 
vingt et u n l c m e f f te fédérale des a m i 
cales la ïques du canton de L a u n o y . 

]<• samedi , daus la soirée, une Im
posante retraite aux f lambeaux qui dé
roula son lonjr ruban dans le» rn-es de 
la c o m m u n e , lui d o n n a n t une an ima
tion Inusitée , fut le prélude des fe.-!i-
vitos. 

La mal'née 
D i m a n c h e , de j r a n d mat in , ic*. 

j e y e u x éc la t s de la fanfare réve i l l ent 
ta c o m m u n e endormie . Vn gai soicil 
éc laire déjà les hab i ta t ions . D e s huit 
heure* du mat in l 'an imat ion se m a 
ni fes te dnruL U - « s u r _de l 'écele * • » 
filles ofl se déroulent les concours :ir-
tUt iques . sur le terrain de la fête au 
« Beau Coin » oft le* n y m n a s l e s d i -
rr.ontrent leur force et leur souplesse , 
et dan» différents locaux où des con
cours de tir, de clairons et de tambour* 
se déroulent . Au fur et t mesure que 
la m a t i n é e avance , la foule afflue, ' t 
r e r s midi , l es ruea d e la c o m m u n e 
vo lent c irculer de nombreuses pergou. 
né s étrangèrea. 

M. Launay , inspecteur d 'académie , 
r ehausse l e s concours art i s t iques de sa 
présence . Il préaide le concours d hou 
neur e t no cache naa l 'Intérêt de c e s 
cronpétit lona e t sa sat la fact lon sur les 
résu l ta t s o b t e n u s . 

L'assemblée générale des délégués 
dea Amicales 

Vers 10 h. 110, lea dé l égués des ami-
:<vs du e a a t o n se réunlsgent d a n s 'a 

sulle de l 'école d e s j a r c o n a sous !u 
prés idence de M. VlïUn. v i ee -prés ldeut 
de la Fédérat ion c a n t o n a l e qui excn*e 
le prés ident M. Deleur. Il adresse des 
r e m e r c i e m e n t s à M M . D e l a b s s s é e e t 
Muyart , e t des f é l i c i ta t ions à Ml le Le
roy pour s a récente d i s t inc t ion . M. 
B t t t r e m l e u x , secréta ire de la Fédéra-
t iou dépar tementa l e é t a i t présent .1 
ce t t e réunion. JA dés ignat ion de la 
c o m m u n e on «iavra se dérouler la pto> 
r h j l n e f ê t f f é d é r a l e - u ' a prr étr* donné*. 
Sur la proposi t ion dé M. B e t t r e m l e u x , 
la date du 0 novembre e s t chois ie pour 
le congre* cantona l à H e m . 

M. De lebossée . au n o m du Comité , 
ase-ure que ce t t e fête e s t purement une 
in i .n l fes tat lon la ïque e x c l u a n t toute 
ques t ion pol i t ique et re l ig ieuse et 
q u e l l e e s t organisée pour glerWer 
l'école de la démocrat ie . 

D a n a la cour de l 'école, la mus ique 
de Wt l l ema Joue un p a s redoublé au 
m o m e n t ou arr lro M. Val l in , représen^ 
tant M. G. Sel l iez , qui est reçu par 
M. Be t t remleux . 

U réception effceiatk à U Mairie 
I n t o r t é s e . composé de., e n f a n t s d*S 

o .n ies imrteurs de drapeaux, de 1* niu-
slr.tre, et de* a m l c a l l s t e s , s* rend à 
U Msir le . Entre deux r a n g s de Jeunes 
écol iers . M. l . anngy . inspeé teur d'aca-
di'mie et M. Imbert . inspecteur prl-

L'INHUMATION 
D'ARISTIDE BRIAND 

A COCHEREL 
(SUITE DE LA PREMII:RF. r \ r ) 

lj« s incéri té de sa convict ion répuhli-
rartsa* qui. cependant , ne consenta i t pas 
» al iéner son droit de crit ique, lui 
m é n a g e a i t , irès vite , dans la fami l le 
démocrat ique , une place à part, mie 
place qui devai t être s o u v e n t la pre
mière. Vienne une grande affaire, la 
séparat ion des ég l i ses et de l'Ktat. on 
le trouvera prêt i\ jouer un rôle e s sen
tiel. I.*s fa i ts , on les connaî t . 

L"n inc ident a provoqué l 'évênemei i t . 
f'è que Brland ret ient , ce n'est p i s 
l' incident lu i -même a v e c les répercus
s ions qu'il provoque. D o m i n a n t la cir
constance . Il établ i t ce rapport a> 
11103 qui demeurera , d a n s les a n n . i " -
pn- lementa lres : un m o n u m e n t e t , ( l u i . 
l 'ample d i scuss ion nui s 'engage , autour 
de l'Idée centrale , il épanoui t m a i n t e 
nant toutes l es r i chesses , toutes ls>s 
couleurs , toutes les nuances d'un ta
it n; Infiniment souple . 

L'épreuve é ta i t déc i s ive : I* voici 
sur les s o m m e t s . Une carrière d'hom
me d'Etat c o m m e n c e : Brland s e i n 
Î 4 fo l s min i s tre e t 11 fois prés ident 
dit Consei l . 

Au l endemain de la guerre, il prend 
les tra i tés de paix tels qu'il les a re
çue-, de ses prédécesseurs . 

l 'our la première fols dans l 'Histoire. 
• groupe de tra i tés s e complè te par 

un pacte qui i i tvre aux h o m m e s les 
portes Jnsquel .1 fermées de , 'espé-
rs i ice . 

I'. eut souha i té que les nat ions ré
pondissent a l'appel de la France , en 
acceptant ee protocole de Genève <i»ti 

pu devenir , pour les peuples , a 
el-ertre de la paix c o m m e jadis la dé
claration des droits , ava i t coqsacré ies 
l ibertés de l'Individu. 

Dé.ià européenne par de tels actes, 
i'cenvre de Briand, avec le pacte de Pa
l i s , devient universelle. La guerre est 
mise hors la loi et l'on comprend bien. 
e* il savait bien lui-même, que ces cons-
. ' «é t ions nouvelles év i t ent encore cer
tains étais . 

Pour ma part, je n'ai jamais senti 
mieux !e prix de ses conseils et de <on 
exemple, qu'A l'heure présente en des 
négroriitions oui . ie veux !e croire, 
onntrib'jeront à l'apaisement de ]'F.:m>-
I e et du monde. 

C'est d'ici que l'on peut le mieux, 
*• "dresser sux peuples , l'assurer que 
!a France , par vous si longtemps repré
sentée, veut , pour toutes les nations, 
pet i tes ou grandes, la init ie*, la paix 
! s n s le travail , la réconciliation. Tl 
ira i t t emps qu* l'humanité se décidât 

k consacrer aux oeuvres de la vie, des 
!'• rces qu'elle a si souvent prodiguée? 
p o u r le meurtre. 

Votre pensée n'a au!» da la. ' niôrï 
aucun* a t te inte ; de toutes nos forces, de 
tonte notre affect ion, pour vous, nous 
la prolongerons. 

M. Herr iot , recevant un* dépêche 
de M. Grandi, remonte a la tribune pour 
en donner lecture. Ce té légramme rend 
l .ommago à la mémoire d'Aristide 
•Jriand et pr ie M. Herr iot d'agréer le 
.émoignag» de vive solidarité i la cé
rémonie eolennella d'aujourd'hui. 

M. Herr io t prend alors congé de la 
famil le d'Aristide Briand, des ambassa
deurs, minis tres , - sénateurs , députés et 
haute* personnal i tés qui l'entourent. 

A 17 heures, la plupart des trains 
*:-eeiaux et les automobil istes sont par 
tis e t Cocherel a retrouvé la sérénité 
eu Arist ide Briand, souhaitait quand il 
a manifesté sa volonté d'v goûter le 
rtpos suprême. 

Le troisième Congres de l'Union nationale 
daa anciens prisonniers civile, à Lille 

LA RLCUPITON OU DiLLOLli PU Ml 
arque, au premier plan, au centre. 

IMRU ULS PENSIONS 

M. OiAi.vET, directeur du Ministère 
sénateur et. à sa gauche, M. POTÏÉ, 

'ri J 

Dés 

des relisions, ayant à sa droite M. BtKsi 
scn<i"r. — Au second plan, à droite .-.MM. EDOÛAM fînlatin. lafgslfTaM atTlBBl 

LIER DE PONCIIEVII.I E, conseiller fanonéttmtmtnt. (i>h. j . 4 * Rx.) 

'eur appui pour l%bouti*sin»pt de leur* 
revffuMttaisx. 

-M. ChaaVet remit ensuit* la médaille d* 
la Kcrcnivijisïiikec franchie* à Mme Druon 
et i AL Uelval. 

A l'issue de la séaaea et précédés de ht 
raru'are (i.-imbriniis. ]<-s congTesisistes s* 
renihirent. en membre imposant, stt montt-
metsl aux niorts. où une ningni-tique cou* 
r'*nc fat li.'po.-i'c. 

Le banquet 
A I" Ii. :'. ). i m o t e l Mtsrécfcal. • * bsn-

unel renaissait de n»ureaii les prison» 
n *ri rivita, A la tab'.c d'h-onneur, présidait 
Al. Clialvet, eutouré d* Mil . Eoujard. Ha
ll'-u. Ijévy, le colone-1 M.qucl. Srumlanski, 
prestdem des Gueules eu.-W-es; Moithy, 
président du Comité Jacquet, et des parle
mentaires prosrnrs à La iiiar.ifrstatiou da 
la matinée. 

M. Boujard prit la ixirole pour excuser 
quin, députe de la Somme; |t. colonel Mi- Al. ISerfb'Ml. minietre <>s Pensions, retenu 
quel, représentant le général Pétin; Lcvy ,M Coeiierei, pour ImbuasatioB d'Aristide 
art-joint au maire de I-iBe. etc. | i'.riand: il .salue les parlementaire* pré-

nsKpteisenta et rappel!* aux prisonniers ciril* 
Béanse f qu'ayant défendu penrknt douze ans le* 

intéré:- îles région* dévastées.il continue-
La séance de clôture 

Al. Uelval. commissaire général du d 

u:ij -e de (linia.'iclie a ru se ici-iu:-
[ravaux thi Coagras tic l'L'nion na
ge* anciens p r i > i l M f n civils. 
> 11., le matin, pire assemblée ; é -

néral* réunissjit au Conservatoire lea il t-
terentes délégations venmes' pgiaeipa^c-
ment (ies départeneeivs de l'Aisnp. de lu 
Somme, dm l'as-de-Calais. de la Meurthe-
et-AIoseilc. se Joiautre 1-1 tenpotrame sec-
lion du diépartement du Xor.i. 

A 10 li., mi eoetégn se retid.t au utouu-
menit de Ixiuise de llettégnie*. puis à r» al 
très Fusillés liliois. oïl des gerbes de Sens» 
tarent déposées. Par le rapide do l'.i.is 
mxivait bfentô. M. Chalvct. directeur au 
ministère (IM Pensions, qui fut rccii i"^n 
aeswnte de vagun par MM. Ungeron , 
préfet du -N'ord; Boujand, préfet de l.i 
Haute-Saône; Bersez et BanaseUsénateurs 
om Nord; Mcolle. Coutel, LVlsart. Vicier 
JJesprez. Camior, I<anra.nge, députés-
Seits, député de Meurt!le-et-Mos'e!!e: r>:,j 

Ces persotjnalités se rendircu 
su Conservatoire, ofl se teiwiit i-
plénière. 

attert pendant la guerre. 
AI. Moithy, aa nom du Comité Jacque., 

V„. ' |"J-* -M- Hanem, nrestdrnt r> n'ai.™ . read hommage à Mme Druon, une héroïn» 
". 'mi if l'r'soniner» civils, soubaiiê- ne la guerre. e t rappelle nue pendant l'oc-

ent la bienvenue au représentant du O J i-
«ernement ct aux pariemeivaire» |>tv»en*» I 
puis tirent l'exposé des revendication, rie 
leur groupement, ijui fut approuvé - u:.-
terme de veux : 

1" lîétanlissement du droit àY l'obtea*-1 
| t.on. sans délai, de la .'médaillé di- l'ùr-a- ! 

sion ; I ' . ' ' . _ 
L" Fixation oftieicllc M rf-.nui iîes iiri-

seaaasns civiLs ; 
a* Aoeese un des prisonniers clv.ls au 

benéhcc de l'adliésion aux Caiissees anio-
nonnes des anciens cumliatuints. er aux 
avançât** oui en résulte») : 

4* Possibilité accordée aux prisonniers 
c vils de participer, uprfis les prisonnier 
6V guerre et les ancien* cmnliatt-in;- a j : 
aéuélK»? des emploi* rés.ervés: 

5" Etabalaseueut d'une c .rte des nri'-
sonniers civils. 

pat ion ennemie, Français et F r a n ç a i v i 
• mi su garder intact, l'honneur de leur p* . 
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Riclre. a ins i i | u e les autres personna
lités, sont reçus sur le seuil de la mai 
rie par M. y u i o u e . maire de Wi l loms . 

l>ans la sal le de lu Mairie, toute 
décorée de fa i s ceaux de drapeaux tri
colores et en présence d'un public nom
breux, M. le Maire dit la tache agréa
ble qui lui i n c o m b e de recevoir tous 
ces dé fenseurs de l'école laïque. 

M. L a u n a y , apr^s nrnir présenté ses 
remerc iements a M. le Maire et au 
Conseil munic ipal , pour leurs efforts eu 
favenr des e n f a n t s de l'école laïque, 
c o n s t a t e avec plaisir l'union des mu
nic ipal i tés , des dé légat ions cantona les , 
des A m i c a l e s , autour des écoles , des 
maî tres e t maî t re s se s J U des inspec-
leurs . II d i t la n é e e s s i t T d e l'union et 
remercie la c o m m u n e de l 'exemple 
qu'elle montre . 

A v a n t de l ever son verre A la pros
périté d* l'école laïque, Il t ient t sou
l igner l'Intérêt que présentent les con
cours qui se sont déroulés dan* la 
mat inée , car, déclare- t - l l . non seule
m e n t i l faut faire l 'éducation phys ique , 
m a i s auss i l 'éducat ion marale et Intel
lectuel le . 

A« pied du Menumeni a u Morts 
Après la récept ion, l es personnal i tés 

se rendant au m o n u m e n t a u x morts au 
pied duquel M. Himen latclercq, prési
dent des Amicale» de Wl l l ems , déepeese 
une gerbe da fleurs, tandis que la Mu
sique de Wl l l ems exécute la « Marseil
la ise ». 

La banquet 
L>aa* U sali* «ni Osfé d* la Commune. 

rem o;«q«u*t« convives s* rauetiasent vers 
ï!i h., peur le benapiet qui est présidé par 
M. Imbert. inspecteur primaire, ayant 1 
ses cètés M. Qiiique, msire, et M. Vallin. 
de la Fédération de* Amicale* laïques du 
Nord. On remarque k 1s table d'honneur 
et dans l'saglsianc*: MM. Bettreaaieux, 
secrétsnre «Wpar*«a>ental d* U Fédération; 
Villa» et M'" Leror. ries-préaideot* des 
Amicalss du canton d* LannoT; MiM. Mer-
chier. réa^aaeur général d* 1'U.F.O.L.E.A.; 
Duflos. OsiUet. Covillers, Movart, délégué* 
rantoMux; Delsbassée. directeur d'école k 
Willems; Meuriaae, tréaoeier de 1» Fédé
ration cantonal»; Lecleroq. préaident des 
Amicales de Willems; M M Bowoiie-Croaui, 

Çré«»a«at« des Aanlsale» d* Wisiems; M"* 
anderoenyssea, direacrie* d* l'école des 

fui** tas WUlsasa; MM. Dueguean», maire 
d* F)***: Leseoast», directeur da l'Ofuee do 
Ciaétnai *tc~. 

Ces asrapa* tria animées sont agrémen
tées par le* accords harmonieux d* la mu
sique. Tout bruk osas* quand sur l'Invita
tion é* M. l'ieapaeteur. un* minute dt 
silence e»* oheervée k ht mémeire d'Aris
tide Brlsnd, 

Sur la fin du banquet. M. Oaiafeossé* 
présent* ses remerciements k toute* les 
personnalités pré*ente* et k tons ceux qui. 
de prés ou de loin, ont contribué su succès 
c< l« fête. 

I r.s.iivii.i'r, civUs pendant IcBr o é i e n . o a 
cl font siqtel à l'union de tous pour faire 
triompher Isa buts de l'aneMraatina 

.M. Chaivet termine briêveinesK en n-s?.. 
r-iut les congressistes que. dés soi. i • • r 
aupré» ,1- AI. Berthod. il mettrait c . i 
'••' n i e n : s u '" i i i - . in i l ie tfSBS c e ' 

r.vait vu et entendu. 
•i n concert de aira eut lieu aJars. 

le concours de la Symidioni* de K I V I - s • 
IJrectlon de s«n chef. »|. 

MM. Thellier de Poncheville. Olivier,j Kmmereeht*. ,1e Mme Lvs* Fleurv. de la 
Levy, Seitji et AI. Clialvet, au nom du nji-l Scaia de Hordcaux- et de. AI. Max Cléfv, 
niatre des Pensions, assurèi^nt les »ri»l de 1 Aiiianilua de Jjille. et ainaai se clA-ura' 
soonrers civils de leur sympathie et ùel joyeusement ce troisième congrès. 

M. Qulque, maire, apporte le salut dé la] ans. » , g . 
population de. Willems. M. Vallin, a; -rè.« f f f\ M M a «a •**% I I a t a i a t e » 
avoi f t l i t ses r e i t r é ^ / l ' i r ^ - x ' V i l l :Mffl) | } ( - M U l P l P r I P t I P P 
SéUier et Duburpo, remercie la i n u u i i i p À ' . l W l i l I I I C I I f I I U t i l U 
lité de sa géné»0s.tê'e*vé*»'1 le. 'e .*, < 
décerne les récoanpensfs de ri'fii 
Amioales laïques- du Nord k MM. r ui.:e 
Prévost (diplôme d'iiuuucur i; Jules Mil
lier, l'aul Barbé, Maurice Alasqueliec un 
daille de asraaae); Charles ' i iul l ier . de 
Chéreng (médaille de verniei l i ; Delebas : 

sée (grande médaille de brottzi. de la 1 / -
gue française de l'enseiguemen'. ) . Ce der
nier est l'objet d'une manifestation par
ticulière d» reepnn.iissaiiice. Deux gerbes 
de fleurs lui sont remis-es, puis mi emica-
liete lui adresse des compliments très 
élogieux. 

M. Imkert, in*»p*ote»ti porte ses renier-
cieiuents su Comtiié pour l'avoir 

Les contre-propositions 
allemandes 

1..1 i:.on aUemau.ie a remis, cet 
•res-midi, au Pratsidectt d* as caniéreace, 
s cotai ce-propoaujoa* qui comportent 

meeai isme ttnancier tou-t différent. Elle 
cei>te le principe d'une reprise de» paie , 
enta lie réparations, à l'expiration d'un 
aratoire complet d'une durée de trois 
-. si toutefois la restauration économi-
ç et financier* le permet k cette épo-
e. Des v i r e m e n t s seraient d* deux 

cette charmante fête. Il adresse également ; milliards de reiebsmarks or qui eompren-
ses remerciements aux amiesjistes de Wil-! (Iraient l'annuité différée par le moratoire 

1 Jloovcr. lems dont le représentant est Al. 
Leclerçq, figé de 68 ans, et «près avoir 
égringlé les palmes académiques sur lu poi
trine de ce vétéran, et lui avoir donné 
l'aocolade, il parte un toast à la Répu-
biique et à 1* paix universelle par l'école 
laïuue. 

Vn discours de M. Frstjçett* Albert l..r-
du ciinquantcuairc de l'école laïque est dlf-
fusé dans la snlle. 

La remise du drapeau fédéral 
Vers i n h. 3 0 , un imposant' «rortège 

compose des s'jciétés et amica le s du 
canton et de soc iétés be lges , se forme 
rue de T e m p l c u v c ct parcourt île nom
breuses rues de la c o m m u n e . 11 dé-file 
ensu i t e d e v a n t les p e r s o n n a l i l i s nms-
sécs sur le kiosque rr lgé sur l e t e r r a i n 
du Beaucoin . I t érant les drapeaux cl 
toute la foule réunie, M. Bousmnr , pré
s ident «le l 'Amicale de Toufflers, remet 
le drapeau fédéral il M. Iyoclerci. 

Sous la itirectlou de M. Jules Vois in. 
les soc ié tés de g y m n a s t i q u e exécutent 
d o m o u v e m e n t s d 'ensemble . 

l ' eu après , d a n s la sa l l e de l'école 
c o m m u n a l e se déroule la distribution 
des récompenses scolaires e t de s prix 
des d ivers concours de la journée. 

I>a fête mus ica le ct la f*>te de nuit 
par « Lai Fcp l in lne » de Croix, qui ont 
eu Heu ensui te , ont disgteneé un sur
croît de ga ie té » ce t t e XXT> F.è,te fé
dérale des Amica le s la ïques du canton 
de l^annoy. ' 
_ « - — 

Par suite d'an* panne, 
un avion dn Club d'avions légers 

des Flandres, 
atterrit pria de Marcbiennes 

Dimanche matin, un avion piloté par M. 
OhaBJou. 50. ru* de la Vignette k Lille. 
a été oHtgé d'atterrir près de la forêt 
de Marehienne», a la suite d'une panne. 

La répatation 3» pouvant être faite 
immédiatement, l'avion a été remisé dans 
la cour d'une ferme ct sera dépanne au
jourd'hui. 

M. Chaillou fait partie du Ciub d'Avion* 
Légers des Fbjndres, dont il est le moni-

Aluis l'Allemagne ne s'acquitterait da 
r-çlte somme qu'en un certain nombre 
d'annuités, vraisemblablement dix. 

Cette proposition est apparue mani
festement insuffisaute. 

h-s puissances créam ières s'étaient, en 
effet, mise» d'accord sur un solde forfai
taire de quatre milliards. 

Dernières Noavelles Sportives 
CYCLISME 

LES SIX JOURS DE MARSEILLE 
Vol' i à l'issue des spriuts de 16 h. 1* 

crassenient des six jours de Marseille; 
1" i'oii:»rr-I'coqueux, i 5 6 points; 2* Vaa 
Ki inpen-Blairch.or.wet. Ô73 pts ; 3 ' Chourv. 
Fahre, .".or. points; 4- <J. WmnbatrBroi. 
cardii. II!) poin's (k un tour); 6* S m e U -
Haegelste,,, 237 point*; t> Breaciani-
Dinale. 1WI pts; à doux tour*. 7* Miethe . 
It'irn. -'(17 pus; k 4 tours, 8* Pajaliesi-
> i : n:l :- ïi. 8 0 7 p i s ; k C, tiWirs. 0* CUBTnot. 
Uielens. -2M pts; 10" à U* tours, Fliffel-
ltinaiii . '̂(>!i pts; 11' k 16 tours, Delis le-
Gsrino. 238 pts. 

rAEISTKOTES 
Thon»», k use 

Le Japon rejette 
le plan Hoover 

Tokiu, 2 juil let . — Au minis tère des 
affaires é trangères japonais , on a u -
q t o c e que les 'us truct ions e n v o y é e s k 
V. MaUudei i . i , che f de la. dé l éga t lan 
Japonaise a 'a conférence du désarme
m e n t à Genève , cooplqeut & < an rejet 
catégorique l e s proposit ions Hoover *. 

LE CONCOURS ANNUEL 
DU COMICE AGRICOLE 

A SAINT-ANDRÉ 
I*e concours annuel du Comice agii 

raie d* l'arromlissemcnt de Lille s'est 
tenu dlnsesrtjie. a Saint:André. 

I^'altondance des matières nous .eblisè 
1 , i „ l _ : . . l J i - . w . - . . ' . . . . : > . . 

La grève des mineurs 
du Borinage 

I>am tout le Borinage la situation con
tinue à éu-e calme. Le» ouvriora aa tien
nent an coin de* rues et. sana être saenn-
cance, ils inspirent cependant un* certs int 
i-pointe. Ils manrfesiebt leur antipathie 
pour la nouvelle direction du Lavant et 
des Produit* du Klénu qui avaient.décidé 
de ne reprendra lea ouvrier» qu'au for et 
à mesure de* besoins, en niasstaaat leur 
svntpattiie pour le* ancien* ingénieurs. 

I,a grève qui vient d'être décidé* dans 
le Borinage et qui peut être grave d* con-
séquetwie-, présente de nombreux pointa 
délicats'. 

U faut espérer que tous ceux qui aeront 
cliangée» (Je In résoudre s ' / emploieront d* 
façon k «ptaair le conflit le plu* rapids-
ment possible et dans Tinté** **3e*BToqrt< 
des partie* en cause. 

Serge de Lenz est arrivé 
à la prison de Dieppe 

Dieppe. 3 juillet. — Serge de Lena, 
•ncadré de gardiens, e*t arrivé k Dieppe-
Parti de Valencienne*, Serge d* Lena, 
l'auteur du vol du coffra-fort d* IL d* 
Ouise-Hite, arrivait k NenfchAtsl^an-Braj 
dan* un wagon oaBoseine. L a tram fut 
arrêté k la dernière statiop et U wagon 
placé sur nne vole d* garage, aa traia 
en direction de Dieppe. 

Serge de Lenz a subi an interroga
toire d'identité. 

L'abondance des matières nous oblige 
à reporter k demsin 1* compt* rendu d* 
la >'cilération des Veuves de guerre re-

k en remettre à demain le* compte reuilu. mariées, A Roubaix. 
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